La numad 

I- Etats des lieux
1) Comment est l’agriculture au Canada 
- L'agriculture canadienne est omniprésente dans la vie des Canadiens et celle de gens aux quatre coins du monde. Elle met à profit les résultats de ses recherches et ses innovations technologiques et contribue énormément à l'économie canadienne. Elle produit également des aliments et des produits agro-industriels salubres de qualité supérieure.
- Canada est l'un des plus grands producteurs et exportateurs de produits agricoles au monde
- le secteur agricole emploi un canadien sur 8 en âge de travailler 
- Agricuture importante grace à l’exportation 
- 


2) Quelles sont l’industrie agro-alimentaire au Canada
3)  
II- Problèmes que cela pose 
III- Piste a proposer pour protéger les agriculteurs 













I- Aspect économique 
1) Production des grands groupes 
 
2) Modes d’agriculture raisonnée des agriculteurs locaux
3) Qu’es ce qui es le plus rentable

II- Aspect social
1) labélisation des petits producteurs (label agriculture biologique AB)
2) suicide des agriculteur car métier en déclin : la redynamisation est nécessaire : le consommateur va de plus en plus se fournir chez l’agriculteur petit producteur

III- Aspect environnemental 
1) Sols non renouvelables à cause pesticides (place une dimension scientifique avec la perte d’oligo-élément normalement présent dans les sols et des produits phytosanitaire 
2) possible  prise de conscience du consommateur de manger et consommer mieux pour pouvoir continuer a avoir une agriculture viable sur le long thermes  

I- Une agriculture efficace
1) Une agriculture forte
A) Une agriculture performante (produit beaucoup) chiffre autosuffisant ect…
- L'agriculture au Canada représente 1,6 % du PIB canadien en 20162, soit 27.8 milliards de dollars canadiens sur un total de 1743 milliards. 
- Selon le recensement de l’agriculture canadienne de 20164, le secteur de l’agriculture compte 193 492 fermes couvrant 63.5 millions d’hectares, soit environ 7 % de la surface du pays. La superficie moyenne des fermes est de 328 hectares. De cette surface, 37 millions d’hectares sont cultivés.

B) Une agriculture qui exporte
- L'agriculture au Canada est l'une des plus productives et des plus importantes du monde, notamment par son rôle à l'exportation : c’est le 5e plus grand exportateur agricole du monde
- Canada assure près de 75 % de la production mondiale de sirop d'érable. Il est le plus grand exportateur 
-  De plus, le Canada produit annuellement quelque 26 millions de porcs, ce qui fait de nous le troisième exportateur mondial de produits du porc, après l’Union européenne et les États-Unis.
- Les principaux produits exportés sont les viandes, les abats et les préparations de porc qui sont dirigés principalement vers les marchés des États-Unis, du Japon, de la Russie et de la Chine, pour une valeur de 1,4 milliard de dollars. Au deuxième rang, les produits du cacao enregistrent des ventes de 637 millions de dollars, essentiellement à destination des États-Unis. Ensuite viennent les fèves de soja, d’une valeur de 567 millions de dollars qui sont livrées dans plusieurs pays, dont le Japon, le Portugal, la Chine et les Pays-Bas. Et bien sûr, le sirop et le sucre d’érable (266 millions de dollars) sont surtout expédiés aux États-Unis ainsi qu’au Japon et en Allemagne. Les préparations à base de céréales (205 millions de dollars) font partie des groupes de produits qui se distinguent.
- Le Canada est le premier exportateur mondial de blé dur, de canola/colza, de pois protéagineux, de lentilles, et un exportateur important de graines de lin et de moutarde. Le Canada est un exportateur significatif de blé, de viande de bœuf, d’orge et de soja. Les principaux marchés d’exportation du Canada sont les États-Unis et les pays d’Asie.


C) Une agriculture structuré (régions spécialisées/ un état qui organise bien présent) 
- L'agriculture canadienne est très diversifiée, depuis les fermes laitières du Québec et de l'Ontario, en passant sur les vastes champs de blé et de canola qui s'étendent dans la Prairie jusqu'aux grands élevages de l'Alberta.
- Cinq provinces constituent la majeure partie de l’agriculture canadienne6 : le Québec (production dominante : élevage laitier), l’Ontario (productions dominantes : élevage laitier, polyculture, soja, maïs), et les trois provinces des Prairies où se pratique une agriculture extensive et très mécanisée, sur de grandes exploitations : Manitoba, Saskatchewan et Alberta (cultures de printemps seulement, dont les principales sont le canola/colza et le blé). Il faut noter le rôle majeur de l’Alberta dans l’élevage bovin viande.
- l’agriculture a été essentiellement dirigée par l’État. 
- Dans le gouvernement fédéral, le secteur de l'agriculture et des industries en aval (agroalimentaire) est sous la responsabilité d'Agriculture et Agroalimentaire Canada1.

2) Une industrie agroalimentaire performante
A) Une place prépondérant dans l’économie 
 Nombre d’emplois 
· Comme dans d'autres pays développés, l'importance de l'agriculture, tant en termes de population active que de produit intérieur brut (PIB), a spectaculairement diminué au cours du xxe siècle, mais ce secteur reste un élément important de l'économie canadienne.
· le secteur de l'agriculture et de l'agroalimentaire emploie 2,3 millions de Canadiens (c'est un emploi sur huit).
· 
 PIB 
L'industrie de transformation agroalimentaire représente un peu plus, soit 31,4 milliards (1,8 % du PIB). Les recettes de l'agriculture (chiffre d'affaires, subventions incluses) se montent à 60 milliards de dollars en 2016

B) [bookmark: _GoBack]Des acteurs de niveau mondial
- le secteur de l'agriculture et de l'agroalimentaire est alimenté par l'innovation et l'ingéniosité


C) Une forte présence dans l’innovation 
3) Toutefois, un état qui n’accompagne pas suffisamment 

- Au total, les gouvernements consacrent environ 5.3 milliards de dollars canadiens au soutien à l’agriculture. Selon la mesure de l’OCDE, le soutien public à l’agriculture (ESP), au Canada, représente 10,74 % des recettes agricoles brutes, contre 20,99 % pour l’Union européenne à 28. Le soutien se situe bien en deça des limites de l'engagement OMC11, mais la variabilité possible du programme d'assurance-production (en boite orange) en cas de conditions climatiques extrêmes pourrait augmenter le soutien près de la limite, certaines années.

II- Un modèle qui laisse qui ne profite pas à tous 
1) Le monde agricole qui semble cependant fragile 
A) Des agriculteurs de moins en moins nombreux 
2) L’environnement menacé par le modèle 

- La plupart des fermes canadiennes sont profitables, mais il y a peu d’installations nouvelles. Le progrès technique est constant et l’opinion publique canadienne a une bonne image de son secteur agricole. Les agriculteurs canadiens ont adopté rapidement les cultures OGM. Plusieurs millions d’hectares d’OGM sont cultivés au Canada (canola/colza, maïs, soja). Du point de vue de l’état fédéral, on parle de l’ « industrie de l’agriculture », c’est le côté « chef d’entreprise » des agriculteurs qui est apprécié. Il n’y a pas d’intervention publique pour orienter les productions ou limiter la concentration des exploitations.

III- Les enjeux et les pistes pour le futur
1) 
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